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Les premiers papillons font leur apparition ! 
Jusqu’au 15 avril, la Société d’histoire natu-
relle d’Autun-Observatoire de la faune de 
Bourgogne lance une enquête participative. 
Notez vos observations sur le site shna-
ofab.fr, rubrique E-Observations. Vos don-
nées enrichiront les connaissances sur la 
répartition de ces insectes en Bourgogne.

Enquête
Observez les papillons

■Comment reconnaître 
l’hirondelle de fenêtre ?

C’est la seule hirondelle qui 
construit son nid en forme de 
coupe sous le rebord des toits, 
sous les balcons, ou à l’angle 

« Les hirondelles sont de gros-
ses consommatrices d’insectes. 
Pendant la phase de nourrissage 
des jeunes, qui s’étend sur une 
trentaine de jours, les parents 
réalisent entre 115 et 200 nour-
rissages quotidiens, soit l’équi-
valent de 7 000 insectes récolés 
dans les airs. Une première pon-
te de 3 à 4 œufs a lieu en mai. 
Elle est généralement renouve-
lée en août. Le mâle et la femelle 
couvent la nichée à tour de rôle 
une quinzaine de jours. Une jeu-
ne hirondelle ne sort normale-
ment du nid que lorsqu’elle peut 

voler. En cas d’oisillon avec du 
duvet trouvé au sol, il convient 
d’observer d’où il a pu chuter. Si 
le nid dont il provient est attei-
gnable, on peut l’y replacer. 
Dans le cas contraire, il faut le 
mettre à l’abri dans un carton et 
contacter au plus vite une asso-
ciation relais sur la région. »

Cécile DÉTROIT
Ornithologue médiatrice envi-
ronnement à la Société d’his-
toire naturelle d’Autun – Ob-
servatoire de la faune de 
Bourgogne

Parole d’expert
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Partenariat
Cette page est réalisée en partenariat avec l’asso-
ciation fédératrice Bourgogne Franche-Comté Natu-
re, association rassemblant vingt-quatre structures 
ayant trait à la biodiversité. Une coopération né-
cessaire afin de mieux « transmettre pour préser-
ver ».

■Que faire si elle salit 
mon habitation ?

Les fientes des jeunes hiron-
delles peuvent effectivement 
représenter un désagrément. 
Il est conseillé de fixer une 
planchette en dessous des 
nids, à au moins 50 cm. Il faut 
que la planchette soit en léger 
décalage avec le mur pour ne 
pas qu’une hirondelle soit ten-
tée d’y installer un nouveau 
nid. Une bâche en tissu peut 
également faire l’affaire. C’est 
principalement lorsque les pe-
tits ont entre 15 et 30 jours 
que les fientes tombent du nid, 
l’ennui est donc de courte du-
rée ! Lorsque les oiseaux se-
ront repartis en migration, les 
fientes pourront être récupé-
rées pour servir d’engrais aux 
plantes. Un même nid est réu-
tilisé d’une année sur l’autre et 
offre un gain de temps lors du 
retour. La destruction des 
nids est interdite. C’est pour-
tant l’une des principales cau-
ses de raréfaction de l’hiron-

delle de fenê-
tre, dont les ef-

fectifs ont chuté 
de 36 % en Bourgogne 

entre 2008 et 2015 !

■Comment aider l’espèce ?
Il est plus facile pour les hi-

rondelles de façonner leur nid 
sur des surfaces rugueuses ou 
granuleuses, ce qui peut orien-
ter vos choix de rénovations. 
Planifiez toute intervention 
sur un bâtiment qu’elles occu-
pent entre octobre et mars, 
lorsqu’elles sont absentes. Si 
cela s’avère nécessaire pour 
un ravalement ou une isola-
tion, ne détruisez jamais les 
nids sans une demande de dé-
rogation préalable. Vous pou-
vez, en complément, poser 
des nichoirs artificiels à hiron-
delles. Elles bâtissent toujours 
leurs nids proches les uns des 
autres, il est donc recomman-
dé d’en faire de même. Une 
colonie peut compter des di-
zaines de couples ! Arrêter 
d’utiliser des insecticides est 
par ailleurs essentiel pour sau-
vegarder leurs ressources ali-
mentaires. Protéger les points 
d’eau tels que les mares et fla-
ques est également important 
pour qu’elles aient à disposi-
tion le matériau nécessaire à 
la fabrication de leur nid fait 
de boue.

de fenêtre est échancrée, mais 
elle n’est pas prolongée par 
des filets, contrairement à l’hi-
rondelle rustique.

Insectivore, elle est présente 
d’avril à septembre et séjour-
ne en Afrique pendant les 
mois plus froids où la disponi-
bilité alimentaire est insuffi-
sante.

des fenêtres, d’où son nom. 
Son plumage est entièrement 
blanc dessous et sombre des-
sus, à l’exception d’une zone 
blanche sur le croupion, au-
dessus de la queue. Ce crou-
pion, qui contraste avec le res-
t e ,  e s t  u n  c r i t è r e 
d’identification bien visible en 
vol. La queue de l’hirondelle 

Nature

L’hirondelle de fenêtre
Apprenons à cohabiter

Réapprenons à vivre avec 
l’hirondelle qui égaye nos 
fenêtres !

Conseils pratiques et coor-
données des associations 
relais sont à retrouver sur 
la fiche “SOS L’Hirondelle 
de fenêtre” à télécharger 
sur le site de la Société 
d’histoire naturelle d’Au-
tun – Observatoire de la 
f a u n e  d e  B o u r g o g n e 
https://observatoire.shna-
ofab.fr, onglet “SOS”.

Pour en savoir plus


